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Dernière Heure 
US MIUKERS LYOIUIS 

Lyon, 3 juillet. — 300 ouvriers boulangers, 
membre* du syndicat, M tout réunis 4 la 
bonne du travail pour protester contre le 
commerça dea placeur». 

IU ont décide la création d'un bureau de 
riamnsnt administré p u un garant nomme 
p u le syndicat. 

Un conseiller municipal a déclaré qu'il dé
poterait an coaaeil une demande de crédit en 
T W de I*organisation de oe bureau. 

Les troubles de Bordeaux 
bordeaux, 3 jnilleL — Troie in ividus, re-

Ce de juatic*, soupçonnés d'avo r incendié 
kloMBM des tramways ont été arrêtés et 

Interrogea par le juge d'inatruction. 

Plut de douta, U voleur était bleu Léman. 
Mlle Deruder prévint un agent de police qui 
procéda à l'arrestation de Léman ; celui-ci a. 
en effet, avoué avoir commis plusieurs vola 
au préjudice de aa maîtresse. 

Un vol d'effet* d'habUleeMat — Dea mal-
faiteura ont pénétré avant-hier aoir chef M. 
Debruyne, graisseur, demeurant rue Plerre-
de-Roubaix, pendant que celui-ci était ab-

lgéde28 ana et) 
rint aux nulni, 

Le U i y e i i l gréviste 
A PARIS 

Fiat aie las g r è v e dea lMk«l*aarr-r» 
Paria, 3 juillet. — Comprenant qu'en per-

eiatant a faire grève lia mettaient les patrons 
daaa l'obligation de s'adresser aux placeurs, 
les boulangers ont enfin décidé hier après-
midi de reprendre le travail. 

A BKBLUf 
L e * o o o h e r a «Vossmlbu* 

Berlin, 3 juillet. — Une grève de cochers 
d'omnimbus a éclata dans an dépôt de la 
Compagnie des omaibus. 

Las grévistes demandent qu'on leur double 
le nombre desjoors de eonge ; une augmen
tation de salaire et la dispense du lavage des 
voitures. 

Chronique locale 
ROUBAIX 

La Question Théâtrale 
La question théâtrale va-t-elle enfin rece

voir u t solution ? — Ella revient aujour
d'hui an diseuse on devant le Conseil munici
pal et si nos édiles ne trouvent plus aucun 
prêtante pour l'ajourner, on peut espérer êtr« 
a pea près fixé sur oe que promet la saisor. 
1891 92 auxRoubaisiens. 

Catte saison déjà compromise par le retard 
prolongé mis à la nomination d'un directeur 
et par les nombreux engagements arrêtés ac
tuellement parmi les bons artistes, pourrait 
encore être relativement satisfaisante si ie 
choix municipal était heureux, ce qui est pos
sible, vu la compétence et l'expérience possé
dées par certain» postulants. 

Partout, ailleurs qu'a Roubaix on se garde 
da discuter comparativement en public les 
qualités de» aspirant» directeurs. Ce procédé 
as* désobligeant pour ceux dont on veut dé-
montrer l'inférior.té, et si les conaeillers évi
tant de faire part de leurs remarques, ils ex
posant la public 4 une mauvaise gestion théfi-

Dans les antres villes, on fixe le chiffre de 
la eubvention et les obligations du cahier des 
ahargav. Ceci fait, la commission spéciale 
procéda à l'étude séreuse des aptitudes et des 
garanties présentées par les aspirant» direc
teurs; et, son choix fait, elle le soumet à la 
ratification du Conseil. 

On aa aérait parait-il rallié cette année à 
rooda de discussion, nous na saurions trop 
en féliciter la commission des théâtres. 

Voici las noms d'un certain nombre d'aspi
rants à la direction du Grand-Théâtre. 

M. Thierry, le directeur du Grand-Théâtre 
l'endemier. 

M. Dernesty, aneUn artiste dramatique, 
ancien directeur. 

M. Coppé, ancien d recteur de la Renais
sance ds Bruxelles. 

II. Lourdot, ancien directeur du théâtre de 
Douai st Arras, en dernier lieu il adminis
trait le théâtre de Bruges. 

M. Dennery, directeur des théâtres de Brest 
et Lorient et qnelquee autres dons les noms 
noua manquant. 

La plupart de ces directeurs demandent 
I M subvention de 00,000 francs pour assurer 
dea rapréee iitalions de drames, comédies, 
opéras-comiques et opérettes avec orchestre 
roubedsien. On sait qje l'ancien orchestre 
da théâtre réclame l'obligation pour le futur 
directeur de l'engager, et ana celte pétition 
fortement appuyée au conseil, recevra proba
blement ta solution attendue dea musiciens 

On parle aussi de laisser au futur directeur 
la inculte de faire appel 4 des troupes étran-
•eree pour quelques représentatious de grand 
opéra. Cette combinaison sera apurement 
fort goûtée du public rouba sien quelle ne 
privera pas daa belles édit ions lyriques aux
quelles il tient Uni- Nou^ — 

faux pas et tomba dana le canal, 
pendant ce temps l'autre prit la fuite. 

Maôs en a été quitte pour un bain froid. 

Un incendie rue des Longues Haies — 
Un commencement d'incendie s'est déclaré 
hier matin chez M. Locussier, garçon-bras-

ur rue daa Longuee-Haiea. 
Les enfants eu jouant avec des allumette», 

avaient communiqué le feu à dea déchets 
provenant d'un matelas qu'on venait de dé

sont secourus au premier cri d'alarme. 

LES GREVES A ROUBAIX 
La situation ne change pas et rien ne fait 

prévoir une amélioration. 
Une bagarre autour de laquelle on a fait 

revenait des établisse menls Ternynck et Rê-
quillart et Scrive, au Beau-Chêne, où elle 
avait passé sans faire de manifestation, " 

ont repris le travail, dans l'intention 
de faire du charivari contre ces derniers. 

liais on laa fit passer tons deux par une 
sortie da la rue Jacquart, les manifestants les 
avaient aperçus et ne manquèrent pas de les 
huer. 

La 
elleé 
vention d'une quinzaine de gendarmes à che 
val qui eurent vite raison des manifestants et 
les dispersant dans les rues avoisinantes. 

Un des grévistes,nommé V...,4géde 18 aui 
rentreur, demeurant rue de l'Arc, s'est oubli' 
jusqu'à injurier un gendarme ; il a été immé 
diatement arrêté et conduit au dépôt central 

Hier 4 midi, des bandes de grévistes on 
hué, rue de l'Espérance, un chef rentreur 
nommé Paul D..., la même scène s'est renou 
velée i la même heure rue de Soubise, chez le 
neveu d'un chef rentreur de l'établissement 
de la société anonyme (ancienne usine De-
lattre). 

Une affaire de mœurs rue Rollin. — M. 
Chauveau, commissaire de police du 4e ar
rondissement , fut prévenu hier après-midi 
În'un cordonnier de la rue Rollin, nommé 

héodore Verdonck, Agé de 50 ans, avait at
tiré chez lui différentes petites filles Agées de 
10 4 14 ans et avait tente de se livrer, princi
palement sur l'une d'elles, aux derniers ou
trages. 

Une enquête fut immédiatement ouverte et 
une heure plus tard, Verdonck, amené de
vant M. Cbauveau, avoua une partie des faits 
qui lui sont reprochés. 

C'est une petite fille de 14 ans qui a dé
noncé l'ignoble personnage, la malheureuse 
enfant allait devenir victime de catte brute et 
ce n'est que par ses cris : au secours que les 
voisins sont ~~~ 

présentations pourront être facilement i 
rèes et peut être 

i 4 rétraogei 
s obligation d'avoir 

On aasure, en outre, que la commission 
théâtrale préférerait la suppression de toute 
subvention , à sa division outre plusieur-
établissements au détriment de l'art théâtral 

Le Conseil municipal dana sa séance de 
oe aoir, outre la question théâtrale traitée 
ntus haut par notre collaborateur Lionel aura 
nanti 4 discuter la projet dana adjudication 
pour trois nouvelles années de l'établissement 
Sa bains da In rua Saint-Antoine. 

On Tant, paraiuil. lier la ville pour un nou
veau délai, malgré que tous les Roubaiaiens 
a'aeeordaat 4 trouver les bains de la rue 
Saint-Antoine absolument défectueux. 

Les eoneeiUarsqni sont d'avia de noua faire 
cnjoHendaau, noanàdent probablement leur 
« f i . A» bain particulière et ne sont pas as 
tratnaa A a ao/srmw dans laa mieéreblea ca 
Mans, ni * entrer dans les baignoires que U 
lejaff mage a garnies d'une couche qu'on 
ptnndrnU difficilement pour un émaiilage. 

Nous eesrerons que les conseillers n-publi-
aajn# eawuttront oe nouveau bail qui s'il 
obtenus1 rnnnWbetion du conaeil municipal, 
• aura certainament pis celle da la popula-

B a u n i f i a * rua du Lnnnoy. Hier matin 
«ara huit hauraa, on jaune garçon de six ans. 
Constant Uègaola, demeurant me des Lon-
tuna-Haiea, revenait d'avoir SU faire une 
l«urn»Twrtvè rue de Lannoy, une bouteille 

•suit 1*1 échappa dea mains ; en von-
nûûunûnnr, le jaune L égeoi» tomba 
t M U fcl la bouteille. Lorsque des 
th santvèrent, il avait las mains et la 

-A jMcjaV naerrant délit do roi 
^ ^ ^ • u K a l util* lmaa Cierede, 

i C o r a » d e P B n a . cnn-inUR « • < 
éaf parafaient et Janaata atU n était 
à anattra la main sur la voleur 

Hier natlQ, alla aa rendit i t u D 
«•faea déchet aile, et y exerça ne 

A faune èùit-elle dana l'auUmi 
•M quart d'heur., qu'aUa vit - " • 

S î u i s r ^ u î î ï t i t bientôt _ 

Un grave accident rue de Rome. — Un 
accident assez grave, s'est produit hier matin 
vers sept heures et demie dans la rue de 

A l'extrémité de cette rue, on construit 
maison.Une porte de deux mètres cinquante 
centimètres carrés servant la nuit à termer 
l'entrée du bâtiment, avait été retirée de ses 
gonds et placée contre la façade. 

Un manœuvre, Edouard Snap, âgé de 26 
ans, demeurant Grande-Rue, fort Mulliez, 6. 
était appuyé contre la porte, lorsqu'un chariot 
du poids de 3,000 kilogs accrocha 4 celle-ci 
qui tomba entraînant sous elle le maçon-
L'une dea roues du lourd véhicule passa sur 
la porte, écrasant ainsi 1* malheureux ma

ies premiers soins. Le médecin 
contusions multiples su do» et aux reins ; au
cune fractura n'a été constatée. 

Le blessé a été transporté 4 l'hôpital ; si des 
lésions internes ne se produisent pas, un re
pos d'une quinzaine de jours suffira pour sa 
guérison. 

Formation de société. — Une aoeiété da 
joueur» da dé» «4 qui prend pour titra Le Dé d'or 
vient d'obtenir l'autorisation préfectorale. 

Le siège est altué rue Saint -George». 
Trieur» de laine. — Les trieur» de Ulne sont 

priée d'aaaii 

Faviéra, rua de Tourcoing. 

Comité radical tociallete. — Réunion générale 
_.m»nche 5 juillet, à onze heures da mati- -*•• 
II Victor Delattre, eabaretier rue Decrétne. 
dimanche & juillet, 
"1. Victor Delattre. 

OrdM en jour : Renouvellement du bureau. Fête 

Un val de 25 francs. — Avant hier aoir, pen
dant qua le» époux Brunin demeurant rua de Beau* 
rowaerl étalant absenta, un vol d'uae somme da 
2T» fr. a été commis i leur préjudice. H. Brunin a 
porté plante. _^__ 

• n i d'une charrette — Des malfaiteurs restés 
inconnu» ont enlavé une charrette * bras chat 
MM. Dillic» et Lamaira rue au Coq-Frasçais. 

Acte da probité. 
jehaur/iemeuranl ru 

sir la voit publiqui 
taeheur.'teméurant rue delà Basse Uasura.a trouvé 

" vol» publique, une nv 
est ampreasé de porter 

r J. B.Robert, 

une chaîne 

Un axpnlaé. — La polie» a procédé k I'arre»ta 

Jet de pierres. — Mercredi aoir, ver» 9 h. lil, 
éea individu» ont ieté des pierres aor le théafri 
dea Variatéa. rue LaeroU. 

La Dropciétaire. U. Charlea Laaaei, voulant »*in 
former de ee qui »e paaaait, a» rendit »ur la rue, 
sasla il fut accueilli par une ploie de ssilkmx. 

L'agaat Leniala fll de» recherches qui reaUrent 
vaine» ; le» eoupablaa n'ont pu être r-* 

La Jeunesse des Trompettes. — Diananebe 
prochai» 6 jaiUe*. U Jeunette iet Trompette», 
(ni a son steae ebei M. Henri Sagard. 
la » Villeaelradfare >. n e de LUIe, 
praaslare sottie aa villa, 

Lan répétitions sent depuis gualqaaa temps sni-
Ttss «fée aaauluité par le» divers saeanbw» d» c*tw 
sociale. Cela fait présager des aaceè» future. 

OMMOmaVM OOl^aiaKPaJlLK 
U SoeUté eolaaaapena laa • Tnutffaara n» l'ga-

44 » établie chas ht. Jalsa Leqaaana. Me rna Blaa-
cbanallia. rappelle aux amateure »oloaahopctua« 
dosaieU-as dans un rayon de 10 kiloaaetre», aaa 
daexnuM uiafnllqua eeeeeers général intatai-
t ie^WOr»».«.ï»U)ar«Uj.i&WWUo'>r de 
UFata NaeJenalef 

prix d'b^anear 1,000 fr. et planteurs pria d'ex-

KèiiartlrloB des prix d'honneur ponr pigeon seul 
f7(iÛfr.)_lerprixB0fr..a- 45 fr.. S' Wfr.. 4" 
35 tr.oaOfr., 0" et 7 » fr., du 8' s u i t 5» fr., 
du 15' au M- u fr.. du 35 au 4(r> 10 fr 

Riparttucn des prix d'honneur par série (300 fr.) 
— Sériées 4 pinsons non oeaignée volant an même 

Sigeonniar. 4 prix 4e 9o fr., aérie de 3 pigeons non 
saignés volant au ralate pigeonnier, b prix de StO 

fr., série de S ptgoas une déaigné» volant au même 
pigeonnier 10 prix de 10 fr. 

Chaque pigeon ne pearra obtenir qu'un seul prix 

Iflaa obligatoire I fr., mise fccullativ» » fr. - 1 
ri i par 8 inscription». 
Poule aetque »t facultative 40.50, poule facul 

tatlve I i lr. fl prix par 10 Inscription», reliquat 

Compte proportionnel de» s 

Vitesse propre. — Bénéfice de psrcoors. 
Marquaâe «ecret »u moyen de la bagua en caout 

ebouc doublée et eoudéa (J. Rosoor). 
Gooatatation obligatoire par l'appareil 

dolomètre (Vaiidenbuscb) 
placé dana un lieu public. 

L'inscription daa pigeona 
juillet 1891 de 2 heure» 4 ti heures 1|3 du t 

L'inscription dea pigeoaa aefera le dimanche 12 

panière seront epéaialement réservés a 

Aujourd'hui vendredi 3 juillet, inscr ption des 
pigeons d» 3 I 6 heures Ira du soir ponr le troi
sième grand concoure international «ur Chartiea. 

Prix d'honneur SOU fr. réparti» en 20 prix de 10 

prix par 8 inscription».) 
Poule unique A itt c, poule è 50 

50 inacripl 
Poule 

facultative 2 fr. (1 

lprix par 

Poule i 1, i, 3. 5, 10 et 30 franc». 

Ï»n de la bague en caout-
. Rosoor). 

obligstoir nar l'appareil nutomatiqi 

lieu public 
v ue»ae propre. ] 

proportionnel des a 

soudée (J. Rosoor). 
igatoir par l'apparoi- ___ 

perfeclionné avec dolometre (Vandanbuséb) placé 
- — 'leu public 

propre. Bénéfice de parcours. Compte 
inel des avance» ou rsUrJs. Des pan ' 

péclalemest réserrés pour le» femeUes' 

TOURCOING 
UN ENFANT TAMPONNÉ 

Hier soir, 4 5 heures, un petit garçon d< 
7 ans, Henri Roussel, dont les parents tien 
nent l'estaminet de ta Distillerie , rue d( 
Paris prolongée, a été victime d'un grave 

de s aventurer sur la voie ferrée, en passant 
par le tourniquet établi en cet endroit. 

Tout 4 coup, les enfants aperçurent le train 
partant de Tourcoing pour Menin 4 4 heures 
57 minutes. Ils se retirèrent vivement. 

Le petit Roussel, resté plus en arrière, ve
nait 4 peine de sortir de la voie, quand la lo
comotive arriva 4 sa hauteur. 

L'enfant fut atteint par la goupille de la 
bielle et eut la mâchoire gauche f racturée,ainsi 

S[u'une horrible entaille de 7 centimètres de 
onguenr. 

Le petit nlesse fut transporté au domicile 
de ses parents et U. Vincent, médecin è Mou-
veaux fut appelé 4 lui donner les premiers 

dont l'état est grave. 

Entra loclétea de gymnastique. — En ré
ponse 4 la lettre de MT Frère, président de la 
société mun cipale de gymnastique la « Tour 
qnannoiaa, » laa « Enfanta de Tourcoing 
nous adressent 4 leur tour un»' longue lettre 
que noua ne pouvons publier aujourd'hui 
dont noua serons obligés 'de supprimer c 
tains passages. 

Un enfant mort de privations. — M. le 
docteur Durhar, de Marcq, a été appelé il y • 
quelques jours 4 constater le décès d'un jeui 
enfant qui était en nourrice chez une non 
mée Rosalie Vandewalle, 69 ans. 

Frappé par l'état de maigreur du petit ci 
davre, M. le docteur Durhay posa diverses 
questions 4 la nourrice. 

Celle-ci répondit qu'elle ne touchait qi 
très peu d'argent de ïs mère de son nourri: 
Bon et que par conséquent elle ne pouvait lui 
donner beaucoup de soins. 

Hier 
ite et 

Debuchv ont arrêté,'conlonr~Saint-CliiMtophe 
un individu en état d'ivresse qui venait de 
menacer un passant, M. D . . . , négociant 
en laines rue Winoe-Choquel. 

L'individu opposa une vive résistance. Un 
rassemblement considérable s'était f jrmé rue 
de Tournai. 

l'n jeune homme qui a blâmé 4 haute voix 
l'attitude des agents sera aujourd'hui appelé 
dans le cabinet de M. commissaire de police. 

la gendarmerie de Tourcoing ("un individu 
du Chopet, Inculpé de violence» gravée sur 
ss femme et ses enfants. 

Les faits qui ont amené cette arrestation 
sont des plus dramatiques. 

L'Inculpé est un sieur Louis BesqHart, âgé 
de 55 ans, teinturier, demeurant rue du Tou-
quet, marié et père de neuf enfants. 

Plusieurs fois déjà,cet homme qui s'adonne 
4 la boisson, a été condamné pour fraude et 

d'avoir des relations avec la plupart dea ha
bitante da son quartier, et, aemeation plus 
grave encore, d entretenir des relations lnces-
tueoses avec un de ses fils, âgé de treize 

Samedi dernier, Besquart reitra ivre, et 
ayant dépensé l'argent de sa amaine, il ne 
rapportait au logis qu'un t>ac de ckarbon, puis, 
U ne tarda pas a réclamer de sa fimme quatre 
sous pour aller boire du genièvre 

La malheureuse na put lui donner celte 
modique somme qui n'était pas an sn posses
sion, alors l'ivrogne se porta sir elle 4 des 
voies de fait, en s'arment tour è tour d'un ti
sonnier et d'une planchette, puis terrassant la 
pauvre femme il la mordit au bras et au vi
sage 

Dimanche Besquart passa la journé : 4 cu
ver son vin, mais le lundi matin, en ae ré
veillant, il recommença aaa violence» sur aa 
malheureuse femme, 4 laquelle H tenta de 
faire subir une épouvantable mutilation, puis 
Il sortit et sa remit 4 boire jusqu'au lande-

Mardi après-midi, après avoir 4 not 
fait une acène épouvantable chut lui, 

S[uart sorti! dans la rue en brandissant un 
ort couteau, dont U menaçait de frapper 

quiconque approcherait, 
A ce moment vint à passer M. Louis La-

maire, 63 an»; rentier, rua dea Plats, qui re
venait de Mont-à Leux accompagné d'un 
ami. 

M. Lamaira, qui avait une canne, s'avança 
résolument vers l'Ivrogne furieux, qui se 
précipita aussitôt sur lui en essayant de le 
frapper 4 la gorge avec son arma. 

M. Lamaira d un coup de canna réuaait 4 
parer la coup qui lui était daetipé. 

Mèaamoinafa ponte du coule* t l'atteignit 
dana la doa at api 4a avoir pénétré tout las 
vêtements entra dana laa chairs 4 uae profon
deur de deux centimètres. 

Fort heureusement la blessure n'a aucun 
enractAre ne gravité. 

U gaaonrnrsri* tofonaé* dm agissexnents 

de Besquart se rendit sur les lieux et procéda 
* son arrestation. 

Il a été transféré hier 4 Lille. 

Outrage 4 un agent de police belge. 
.«• 11 juin dernier, le s ' - -
ns, marchand de pot. 
'était rendu 4 Menln avt 
ait pas, parelt-fl.eu règle avec les règlements 
ur le roulage, car un agent de la police belge 
n bourgeois, lui déclara qu'il allait lui dres-

i'invitaît a venir embrasser la parte la plus 
charnue de son individu. 

Le parquet de Court rai a transmis une com
mission rogatoire 4 la gendarmerie de Tour-

Outrage public 4 la pudeur. — Lundi, 4 
dix heures du matin, au hameau du Plouy, 
les nommés Guillaume Watters, 21 ans, pei-
gneur 4 la Madeleine, et Marie Gooderis, 17 
ans et demie, enceinte de huit mois environ, 
se sont livrés, sur le bord même de la route, 
4 un révoltant outrage 4 la pudeur, en pré
sence de plus de cent femmes et enfants. 

La gendarmerie de Tourcoing fait Ven-

Un boulanger que l'on voulait séquestrer 

sabi aa peine. 
Samedi dernier, accompagné d'un boucher 

de ses amis, ils se rendit à Recken pour y 
reprendre différents ustensiles. 

A peine était-il arrivé, que le brasseur, le 
père du brasseur, le fils du brasseur et trois 
amisse jetèrent sur notre boulanger pour le 
séquestrer. Le boucher tenta de délivrer son 
ami, mais il ne pouvait y parvenir. 

Le boulnnger réussit a s'emparer d'unf 
chuise et, frappant de tous côtés, il brisa une 
porte, une fenêtre, etc., et gratifia ceux qui 
cherchaient k le maintenir de coups qui obli
gèrent ceux ci 4 lâcher prise. 

Dégagé de leur élreinte, il s'enfuit 4 toutes 
jambea et passa la frontière française suivi 

du roi 4 Courtraï a adressé u 
sion rogatoire 4 la gendarmerie aux 
d'enquête. 

W A T T R K L O S 

Un accident 4 St-Liévln. — La j 
Marie Plouvier, âgée de six ans, jouait hier 
matin prés de son père, scieur de long, de
meurant 4 St-Liévin, pendant que celui-ci 
était occupé 4 scier des madriers, dans son 
alelier.Par suite d'an faux pis,l'enfant tomba 
tout 4 coup sur la scie rotative, en se faisant 
une forte entaille au bras gauche. 

Des soins lui ont été immédiatement prodi
gués, et le médecin chargé de la soigner a dé 
claré que son état n'était pas grave. 

quand l'un des tréteaux le supportant, se brisa. 
L'un des ouvriers, M- Pierre Fontaine, tomba et 

Une agression au Sapin-Vert. — au 
aoir, vers neuf heures al demie, le sieur F 
Labitte, employé, demeurant I Wattralos 
vaillant à Touicoing, cliei M. Valentin, 

Bsérent et le rouèrent de coup». 

Médecine illégale. — A la i 
i de M. Renard, co 

du hameau de la Biillerie. pour 
lercicc illégal de la médecine. 
Cette femnio procédait ados 

edu diplôme exigé par la loi. 

FraMde. — L» 1er juillet, vers 7 h. du matin,le» 
préposé» Dubois et Dhélin, de In brigade de Kou-
Laix, en service aux maison» Duthoit. aenataa» 
de Wstlrel.i». ont arrêté le nommé Pierre Declerq, 
n»oli de 0 kil. 50 de poivre en grain.de provenance 

a nous prie d'insérer la lettre suivante: 
Monsieur le Directeur, 

otie obligeance habituelle rao fsit espérer que 
i voudrez bien insérer les quelques lignes ci 

l de Roubaix reproduit 

i de mensonge» et d'insultes 

lettre que M. Spriet, i 
séance du conseil 

M. Spriet me f*it i 
'rance et d'avoir obi 
i en Belgique et bi< , 
ille française, j'y ai fait 

devoir, personne ne peut me le reprocher 
En me faisant Franc»)», j'ai fait du même coup 

met quatre garçons, soldats français : c'est i 
eriflee qui plaide en ma faveur. Ce que ji 
dral» savoir, ce sont le» obligations oui, d , 
mon cher oncle, jedois encore I la Belgique ; je le 
meta au défi de m'en citer sueune. 

Lui auni eat fils de belges mais étant né 
France, il est tout nature) qu'il ait servi la Fr» 
miaaaire. Ce fonctionnaire n'a d'ailleurs besoin des 

idée» républicain 

i présente, t 

ment non devoir. L» querelle ne prend pas U 
source. Tout le monde sait que mon cher oncle 
loealaire de M. Follet et qu'il loi est dévoué coi 
at Ame. J'ai eu U malencontreuse idée, l'ai d ace 
cesser de prendre ma bière chez M. Follet; malgré 
toule» les sollicitation» de mon cher oncle, je n'a; 

moment date la haine éternelle de mon cher pa 
rtnt Kt Duia i'si aussi le toupet d'afficher mei 

ia, et cela ne lai plaît guerre, lui 
M. Pollet, 

de votre lionne hospitalité,je 
lur le directeur, mes civilité» 

prëaréei 
Adolphe Lealereq. 

L I L L E ) 
LES FAISEUSES D'ANGES 

L t l l u n t r e M. Court , d i t l 'AInaab le . -
1 /*I f*Ire tira a v o r t e m e n t s . — P r e 
m i è r e arrentatt lon. — L u f e r m i è r e 
reoouuaauuuute . - « ' é c r i v e » | u -

>• ni _ 
s * M C o u r t 

Depuis que 41. Court — le même qui 
roté Preneini, mon bon I — est grand-maître 
de la police lilloise, le métier de journaliste 
d'inlormation eat devenu fort pénible. Grâce 
4 la capture inespérée dont nous parlons plus 
haut, le policier de quinzième ordre est entré 
en relation* avec M. Goron, le chef de la sû
reté et 11 faut voir depuis nomment il mène 
toqt le monde ; son personnel, les journalistes 
et même — révérence parler — les magistrats 
qui n'hésitant pas k quitter leur cabinet do 
palais ponr venir faire des instructions chez 
la Goron lillois, M. Court, — le même qui a 
arrêté Pranzlni, mon boa I 

C'ait l'aflaire das avortementi actuellement 

4 l'Instruction qui motiva ces réflexions de 
notre part. Dèi qu'il eut arrêté la principal! 
coupable, par le plua grand des hasards, -
comme Pranzini, mon bon I — le commis 
flaira centrai que Paria nous envie — o'est lu 
qui le dit, défendit de donner 4 la presse au 
oun renseignement. La consigne a été obsir 
vée. Nous avons pu tout de même nous pro 
curer au sujet de cette affaire les renseigne
ments suivants, dont la plupart pourront être 
utiles, car il les ignore complètement, 4 M. 
Court — le même qui a arrêté Pranzlni, mon 
boni 

P r e m i e r avorteraient 
Il y a quelques Jours, une servante 4gée de 

!3 ans, nommée Eléonore Guilnaere se pré 
entait au bureau de pol.ee et demandait ui 

certificat qui lui permit d'entrer au service 
d'un débitant de boisson. 

Les agents, qui savaient que cette femme 
avait dû faire pratiquer sur elle, un ai 
viron auparavant, dea rdanœuvrea abortives, 
l'interrogèrent. Elle finit par déclarer qu' 
sage-femme de Lille, la femme Smagghe, de
meurant , 1G9, rue Nationale, l'ava.t fait 

A r r e s t a t i o n d e l u c o u p a b l e 
On arrête la sage-femme le soir même. Pen

dant que les agents perquisitionnaient chez 
elle, la matrone trouva le moyen de déchirer 
une lettre dont on parvint pourtant 4 tn 
les morceaux. 

La missive, qui fut reconstituée, émanait 
d'une fermièredesenvirouBde Lille qui remer
ciait sans doute la femme Smagghe de l'avoir 
débarrassée du fruit de ses amours clandes-

ne trouva pas trace du fœtus dont cette 
i champêtre, mais peu farouche, avait 

été allégée. Cependant le servante de la sage-
femme déclara qu'elle l'avait vu brûler cer
tain jour, dans son fourneau de cuisine quel
que chose qui ressemblait 4 un enfant 
mort-né. 

On retira du foyer des cendres qui avaient 
une singulière odeur. Ces cendres ont été sou
mises 4 l'analyse d'un chimiste-expert. 

Q u a t u o r d e j e u n e * M l e u 
La femme Smagghe fut interrogée et dé

clara d'abord que ce qu'elle avait fait était 
pratiqué par bon nombre d'autres sages-
femmes. Elle ajouta que quatre élèves sages-
femmesdeLilledontnousne donneronspasles 
noms mais qui habitent l'une boulevard Vic
tor-Hugo, l'autre la rue Lèon-Gambetta 
troisième non loin de la rue Nationale avaient 
accompagné chez elle une de leurs collègues 
habitant Sin-le-Noble. 

La justice décida de faire comparaître cei 
futures prêtresses do Lucine — soyons clas
sique I — et l'interrogatoire eut lieu mardi 
soir, dans le cabinet du faux Goron lillois 
M. Court, — le même qui a arrêté Pranzini, 
mon bon I — où tes magistrats jugèrent a 
propos de se rendre. 

La nuit était belle, il faisait chaud, si 
chaud que tout transpirait, même les secrets 

l'instruction. La fenêtre du cabinet de M 
Court — w «Viême qui a arrêté Pranzini, mor 
bon I — diît être ouverte et l'on chassa des 
environs dea volets entrebaillés deux prome
neurs inoffSDsifs que l'on prit pour des re 
portera. 

A SIN-LE-NOBLE 
La soir même une dépêche était envoyée 4 

M. Cottignies, juge & Douai, pour lui donner 
commission rogatoire d'avoir 4 interroger la 
jeune personne de Sin-le-Noble. 

Cette dépêche, gruce aux progrès récents de 
la télégraphie ne mit q-ie vingt-quatre heures 
pour parvenir 4 son destinataire. Ce qui 
plique pourquoi le juge de Douai n'a pu 
trumenter qu'à mdi. 

Il résulte de l'examen médical que la j< 
fille de Sin-le-Noble est dans un état intéres
sant, ce qui justifie absolument ses compa
gnes qui en seront quittes pour avoir passé 
une vilaine soirée 4 la police. 

Ajoutons, si les magistrats instructeui 
tiennent 4 ce détail, que la jeune fille c 
question va se marier et que dimanche aui 
lieu la première publication. 

A r r e s t a t i o n e n p e r s p e c t i v e 
On nous annonce et noua le répétons sot 

toutes réserves qu'une autre arrestation n 
lative 4 des faits analogues 4 ceux reprochés 
4 la femme Smagghe, est imminente. Il s'a
girait cette fois d'un homme, qui aurait pra
tiqué des manœuvres abortives surplusieun 
jeunes femmes. 

C o n c l u u l o n u 
Les magistrats voudront bien nous rendre 

cette justice que pour des gens auxqueli 
refuse tous renseignements.nous ne son 
pas mal informés. 

Zuzez un peu, comme on dit 4 Marseille, 
votre patrie, ô Court, vous qui avez arrêté 
Pranzini, ce qu'il adviendrait si, vouJ aviei 
voulu nous dire quelque chose 1 

P. S. — Apprenons une nouvelle à M. 
Court. 

Le quartier de l'Arsenal était en rumeur 
hier soir. On parlait de l'arrestation 
ininentc du personnage que nous venons 
de désigner. 

Une voiture dans laquelle se trouvaient 
cinq agents de la sûreté a stationné pen
dant plusieurs heures devant la porte du 
personnage en question qui serait accusé 
d'avoir pratiqué des manœuvres abor
tives. 

Toutefois aucune arrestation n'a été 

Chute grave. — Hier, M. Pierre Decorte, 
~>2 ans, peintre chez MM. Dewacht frères, rue 
de l'Hôpital St-Iioch, Ci, travaillait chez M. 
L. Delcour, propriétaire, rue de Wozemmes, 
quand il fut pris d'un éb'ouissement. 

Il se trouvait alora sur une échelle, 4 envi
ron l'inq mètres cinquante du sol, et tomba 
sur le oavê. 

On s'empressa de lui porter 
constata qu'il avait une fracture du genou, et 
de nombreuses blessures, notamment aux 
reins et 4 la tète. 

Le blessé ,a été transporté 4 l'hôpital de la 

Comme il y était monte vers "neuf heures 
du malin, sa femme 4 qui il avait annoncé il 
y a quelques jours, son intention d'en finir 

funeste pressentiment 

là corde immédiatement, mais il était trop 
tard et le pendu expira quelques minutes 

M. Laveane qui s'adonnait 4 la boisson 
Fait reçu quelques observations sur sa con

duite de ees deux fils âgés de 30 et 33 ans. 
Ces observations lui trottaient dans la téta 

et, depuis lundi, U n'avait plus toute aa rai-. 
son. c'est 4 ma motifs que l'on attribue son 
suicide, 

Un suicide 4 l'hospice général, — Hier, 
rata midi, le ileur Ambroise-Déslré Delecrulx, 
pensionnaire è l'hospice aénér»l. s'eat pendu daus 

gjâsrîr.Wiï 
niére d'une porte, é environ deux mètres du sol. 
C'est 11. Xavier Annoot. inurmier, qui, ayant re
marqué t» disparition, l'a découvert a cet endroit. 
Le décès a été constaté par M. le docteur Coopens. 

Accident. — Hie 

Relevée 
Leslionne, 
que» légères contusion» 

i huit heures, en 
re da car D avant son arrêt, à 
i Solférino et d'Iakermann, une 
aur la chaussée. 
•t, elle fut trsnaporté à l'estaminet 

" qu'elle n'avait qua quel-
ix genou» et aux bras 

Àup;ustine-Joséphine Ba* 
, âgée de ai ana, servant» à Vi 

Accidente.—LeJeuneCloviiCaudron, 8aosl|2, 
écolier, rue de la Marmora, 98, eat tombé acciden
tellement dana le canal, quai Vaubai 

deux henrea 1(3, 
. juvrler menuisier, 

demeurant à Lezennea et travaillant i l'usine à gai, 
ïur le compte de U. Davos, menuisier, rue 
Iéua 19, est tombé d'une hauteur de deux mè'.rea 

uaUve Defaux. 42 ! 
-* ' Lezennea ettn 

mpte de U. Davos, menuisier, rue 
t tombé d'une haute 

tréteau. Il a été relevé a 
la tête et laa deux poignet» foulé». 

— M. Ernest Bauduin, 41 an», cour Maintes 1, 
charretier au service de H. Segard, maître maçon. 

tombé, ainsi que le conducteu 
lorsque l'e 
tombé, aini» .. 
ment blessé au pied droit. 

Un gardien de U paix, M. Hannon, ayant prêté 
"attelage, a éf* e pour relever l'ai » été légèrement bïeaaé 

mollet droit. 
Mercredi soir, 

dans le canal derrière l'écluse de la Poleru( 
et s'y eet noyé. Son cadavre n'a pu *' 
qu'environ une heure après ; Il a été t 
Morgue. 

Urnteville. G 
Quai, 124, à La Madeleine, est tombé accidentelle-

a malheureux, qui : 
c deux enfants. 

Auguste Delecburt, 28 ans, filtier, rue dea tto-
bted», 37, et Charles Dekourt, 67 ans, teinturier. 
•ilé Philanthropique, ont été arrêté» pour irraaaa 
et rixe sur le boulevard de la Liberté. 

— Le cheval attelé i la voiture de M. Hofmaa, 
loueur, rue des Postes, 176, est tombé d'un coup da 
sang avenue Cuvier; il a été soigné par M. Vittu, 
vétérinaire. 

— Mercredi aoir, vers ils. heures, M. Defbœuf, 
messager d'Armentièrea a Lille, pai 
vdlture, i . Iluium i, quand lus denx i 
de derrière de ce véhicule sesont enfoncées aana 
une tranchée ouverte pour réparations au gag. et 
recouverte provisoirement. Il a fallu un* demi-
heure de travail pour arriver i les retirer. D n'y a 
eu aucun accident de personnes. 

LE NORD 
Tentative d'assassinat à Rosondael 

Hier après-midi, une tentative d'assassinat 
a eu Heu, rue du Labyrinthe, 4 Rosendael. 
Mme Langevin, femme d'un entrepreneur de 
déchargement bien connu des ouvriers du 
port, a failli être étranglée par un individu 
resté inconnu, dans les circonstances aui-

Mme Langevin était occupée dans son jar
din, lorsque survint un individu qui lui de
manda de visiter son jardin ainsi que sa 
maison qu'il trouvait très jolie. 

Cette dame, pensant avoir 4 faire 4 un fou, 
le laissa entrer chez elle et le suivit. Mal lui 
e n p r t ; car, arrivé dans la première cham
bre, l'individu sauta sur elle, la terrassa et 
voulut l'étrangler, en mettant son genou sur 
la gorge de l'infortunée. 

Heureusement pour elle, sa nièce, qui était 
partie pour faire une course, arriva et, par 
ses cris, parvint 4 mettre l'agresseur eu fuite 
et sauvant sa tante. 

Une enquête est ouverte par M. le com
missaire de Rosendael, qui a été prévenu 

PAS-DE-CALAIS 
LE CHEMIN DE FER DE BERCK 

Voici les heures officicielles du voyage que 
doivent faire 4 Montreuil, MM. Yves Guyot, 
ministre des travaux publics et Hibot, minis
tre des affaires étrangères, le jour de l'inau
guration du chemin de fer de Berck, 4 Mon* 

Arrivée 4 la porte St-.Tastin, 4 h. 15; 4 la 
Mairie, 4 h. 45; 4 la Salle des fêtes, 5 h. 45. 
Départ, 7 heures. 

Les préparatifs de U réception des minis
tres sont poussés avec activité. Les listes 
d'adhésion au lunch se couvrent de sigua-

La fête promet d'être brillante. 

Tentative de viol à Lens 
Lundi vers six heures du aoir, la dame 

Boudain, née Henriette Navé, Agée de 36 ans, 
revenait de Loiaon en longeant le canal ; elle 
était suivie par un individu nommé Laly, 
Jean-Baptiste, ouvrier mineur, Agé de 28 ans, 
demeurant 4-Lens. 

Quand lia furent 4 une certaine distance 
de toutes les habitations, Laly pressa le pas 
et rejoignit la dame Boudais, avec laquelle il 
essaya d'entaruer une conversation des plus 
légères. Voyant qu'elle ne répondait pas a ses 
avances, Laly la saisit tout 4 coup a bras le 
corps et l'entraîna dans un champ de blé ou il 
tenta de lui faire subir les derniers out.-ages. 
Heureusement, les cris de la victime de cette 
tentative criminelle furent entendus par des 
ouvriers, travaillant 4 quelque distance de 14, 

La dame Boudain qui porte sur le corps de-
sérieuses blessures a porté plainte Immédia
tement. 

Après une enquête des plus minutieuses, 
M. Petit, commissaire de police 4 Lens, vient 
de procéder 4 l'arrestation de Laly, qui a fait 
dee aveux complets. Laly a été conduit jeudi 
matin 4 la prison de Béthune. 

Grave affaire de mœurs i Sainl-Folpin 
— On nous annonce de celte < 
toutes réserves, qu'un sieur C . . . , de Grave-

. aurait profité de l'état ' maladif d'uua 

jeune fille de 21 ans pour en abuser brutale-

Une enquête eat ouverte par la gendarmerie 
d'Audruiclt. 

Nous donnerons ultérieurement 4 nos les-
leurs de plus amples détails. 

T R I B U N A U X 
Tribuns! correctionnel de Liffs 

Un ignoble personnage. — Mme Vandan-
dael», ménagère, daoteurant à Roubaia, a dépôts 

i certain tampa comase * logeir » un nommé fia
it» Pian», fi y a trois Jonr». eat individu I a i S 
pstit» fille da Mme Vandeodaete, âgée de afff 

ans et demi, 4 monter avec loi dans aa chambre. 

grain.de
pol.ee

